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VARIETÉ.

Sauvépar >Sainte Anne.

La frégate La Guenne avait jeté l'ancre dans une
petite baie de la mer Polaire, pour y réparer quelques
avaries, éprouvées dans une violente tempête. Avant
de partir, le capitaine Delmas ordonna à trois de ses
matelots les plus expérimentés de gravir une éminence,
afin d'explorer la mer, dans la direction que devait
suivre le vaisseau.

Maurice Laradec, jeune mou-sse breton, demanda et
obtint la permission d'être de la partie. Tandis que
ses compagnons faisaient une étude des lieux, Laradec,
agissant en véritable étourdi, franchit au pas de course
le revers de la montagne opposé à la mer, et courut à
droite et à gauche cueillir de petites fleurettes pâles et
des mousses colorées.

Le temps passe rapidement quand on s'amuse ; Lara-
dec s'aperçut tout à coup qu'il avait fait bien du che-
min et que l'heure du retour approchait.

-Il est temps de rejoindre les camarades, Fe dit-il.
Et il se retourna aussitôt pour revenir sur ses pas.
Mais, ô stupeur ...... à quarante pas tout au plus, un

énorme ours blanc vient à sa rencontre.
C'était une mère ourse que suivaient deux oursons,

jeunes encore.
-Sainte Anne d'Auray, s'écrie aussitôt l'enfant en

se signant, venez à mon aide !
Cette courte invocation à la tatronne vénérée de la

Bretagne rend à Laradec tout son sang-froid. D'un
coup d'oil il mesure le danger de la situation. Elle
est grave sans doute, mais elle n'est pas sans quelque
espoir.

D'épaisses broussailles séparaient le jeune téméraire
de ses terribles ennemis qui ne pouvaient arriver à lui
qu'en suivant plusieurs détours. Laradec en profita
pour se jeter de côté etgrimper sur une roche de gra-


